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d'entrainement acquis au service, des aptitudes süffisantes el

l'experience de la montagne.
11 existe en Suisse huit bataillons de carabiniers; ces hommes

ont recu la möme instruction epie le reste de l'infanterie
et sont armes du meine fusil; n'y aurait-il pas avantage ä

supprimer ces bataillons qui font double emploi avec Jes bataillons

de fusiliers et ä les remplacer par des groupes alpins1?
Les hataillons alpins seraient uniquement formes d'hommes
ayant dejä l'habitude et l'experience de la montagne, il n'en

manque heureusement pas en Suisse; toutes les recrues d'une
annöe, au heu d'ötre reparties aux huit divisions, seraient
groupöes pour l'instruction et specialement dressees aux mar-
clies et manoeuvres en montagne; les cours de repeiition cle

ces bataillons auraient egalement lieu dans les regions alpines
frontiöres de leur rayon de mobilisation, que res troupes ap-
prendraient ainsi ä connaitre.

Cette simple reforme aurait le double avantage de ne pas

grever d'un Centime notre budget militaire, et de doter notre
pays de quelques unites alpines capables de lütter conlre les

troupes qui, en cas de guerre, seraient les premieres jetees
sur nolre frontiere.

Jean Spiro, lieut. d'art.

NOUVELLES ET CHRONIQUE

SUIS S E

j Colonel Rothpletz. — Au moment de mettre sous presse nous

apprenons la mort. du colonel Emile Rothpletz, d'Aarau, professeur de

sciences militaires ä l'Ecole polytechnique föderale, k Zurich.
II etait ue le 22 fevrier 1824, k Aarau. En 1870, il fonetionna comme

adjudant du commandant en chef de l'armee federale. II fut nomme colonel

en 1875 et professeur ä l'Ecole polytechnique en 1878.

Societe centrale suisse cle la Croix-Rouge. — La direction

de la Societe centrale, suisse de la (iroix-Rouge vient de publier un

rapport sur son activite et sur celle des sections pendant les annees 1895

et 18D6.

La propagande en faveur cle la Croix-Rouge n'a pas eu des resultats
bien satisfaisants. De nouvelles sections cependant ont ete fondees k



!Ar2 REVUE MILITAIRE SUISSE

St-Gall, Geneve, Glaris, Lucerne et Ölten. Une section tessinoise a vu le

jour k la fin de juin 1897.

Au 31 decembre 189G, le nombre des membres, y compris ceux de la
societe des Samaritains, etait de 20 093, avec une fortune de 192 519 fr,

Les seules sections de la Suisse romande sont Celles de Geneve.
Neuchätel et Vaud; ces deux dernieres sont assez florissani.es, surtout celle
de Neuchätel. Elles s'occupent de donner des cours de pansement et d'ac-
querir du materiel sanitaire de toute espece.

II est regrettable qu'une association sur laquelle on compte pour
completer, en cas de guerre, le Service sanitaire de l'armee, soit en personnel,
soit en materiel, ne trouve pas plus de Sympathie aupres du public. Tout
officier de l'armee suisse devrait avoir ä cceur d'en faire partie et de
contribuer ä son developpement par une active propagande.

ALLEMAGNE

Encore un fusil nouveau modele. — On assure que des
experiences vont etre faites k Berlin, dans plusieurs regiments d'infanterie
pour se rendre compte de la valeur d'un nouveau Systeme d'arme fabrique
par l'usine Mauser.

II s'agit de fusils et meine de pistolets ä chargement automatique.
D'apres les on-dit, l'arme se recharge d'elle-meme apres chaque coup

tire, et tant qu'il y a des cartouches dans le magasin, le tireur n'a autre
chose ä faire que de viser et appuyer sur la detente.

La rapidite du tir tiendrait du merveilleux,pas moins de six ä sept coups-
pendant la premiere seconde, de teile sorte qu'un tireur bien exerce peilt,,
avec ce fusil, tirer ä la minute 60 coups ajustesI

Quant au revolver, la force de projection est teile que la balle serait.

capable cle mettre us homme hors de combat ä la distance de 1000 metres!

(Le Spectateur militaire.)

L'uniforme cles Meldereiter, — On sait que les Meldereiter,
ainsi denommes lors de leur creation, sont maintenant designes sous l'ap-
pellation de « Chasseurs ä cheval». Ce n'est pas seulement leur nom qui
a ete change, mais aussi leur uniforme. Celui qui leur avait d'abord ete
attribue a ete juge trop visible de loin, surtout dans le 15e corps d'armee,
oü ils portaient le dolman blanc ä tresses rouges des hussards. Desormais
leur uniforme sera le meme pour les cinq corps d'armee oü ils existent
dejä (Garde, ler, i4e; I5e et 17e corps), II se compose d'un justaucorps et
d'une tunique du modele des cuirassiers, de nuance vert grisätre. Cette
couleur a ete choisie comme etant la moins visible aux grandes distances.
Les parements,.passepoils, etc„ sont de nuance vert clair, la culotte blan-
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(die, les bottes en cuir brun, ainsi que la giberne et le porte-giberne, lequel
est muni d'une douille porte-sifflet.

Le casque est en töle d'aeier noirci, avec garnitures et jugulaire en

cuivre; pour la grande tenue, le casque est orne d'un panache en crin
blanc. L'armement consiste en un sabre droit. Le harnachement est
semblable ä celui des cuirassiers. Les officiers portent la möme tenue que
leurs hommes.

Ralion militaire eerf-volant. — Au moment oü la question
du ballon est de nouveau d'actualite en Suisse, il est interessant de signaler

une decouverte aerostatique due au capitaine Parseval, de l'armöe
allemande. Nous empruntons les renseignements ä ce sujet k la Jlevue

scientifique americaine et ä la Revue maritime et coloniale.

Partout jusqu'ici le Systeme adopte a ete le ballon captif en forme de

poire, relie ä la terre par un cäble en acier. Cette forme de ballon. qui
convient aux ascensions libres, offre des inconvenients serieux au point
de vue militaire. Un vent de 10 metres par seconde suffit pour empecher
l'usage du ballon captif ordinaire. Comme les vents de cette force soufflent
environ un jour sur trois, la valeur d'un equipage de ballon captif pour
l'armee se trouve sensiblement röduite. En outre, aux manceuvres des

differents services, les aerostiers militaires constatent que lorsque le ballon

est couche vers la terre par Ie vent et que tout l'appareil, fortement
incline, est secoue par des mouvements desordonnes, les observations
sont des plus difficiles.

Le capitaine Parseval a donc imagine une nouvelle forme de reservoir
k gaz, qui supprime les inconvenients de l'ancienne en mettant les obsfer-

vateurs, en toutes circonstances, dans Ies memes conditions que s'ils se

trouvaient dans un ballon captif ordinaire par calme plat.
Le principe cle construetion du nouveau ballon est celui du eerf-volant.

Sa forme esl celle d'un cylindre, terminö par deux demi-spheres. Le
volume du röservoir de gaz est d'environ 600 mötres cubes. La nacelle est
fixöe ä l'arriere et la corde ä l'avant.

Lorsque le ballon est rempli, tout l'appareil prend une position teile

que son axe est incline d'environ 50» sur l'horizon et se trouve dans un

plan parallöle k la direction du vent. Le vent frappe sur la partie
inferieure du ballon cylindrique et agit sur lui comme il le ferait sur un eerf-
volant.

Dansla pratique, l'inventeur a rencontre des difficultös imprevues. Aux
essais, il a constate que le vent deformait le ballon et lui donnait, dans

sa partie arriere, une courbure inquietante, de sorte que la tension dans
cetie rögion ötait beaucoup plus grancle que dans sa partie inferieure.
Pour eviter cet effet de torsion, une disposition ingönieuse a öte ajoutee
au corps principal du reservoir. A la surface intörieure de ce dernier, Ic
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construcleur a attache un autre reservoir ayant une embouchure en forme
de cheminee, dans laquelle entre le vent, clont lacontre-pression maintient
constante la forme du ballon.

Le melange de l'air, ainsi introduit, avec le gaz est empeche par une
tresse, qui forme une cloison de Separation flexible. La pression nöcessaire

pour conserver constante Ia forme du ballon est ainsi fournie d'une
maniere automatique : plus le vent est fort, plus grande est la tendance
ä la courbure, mais plus grantle aussi est la pression dans le reservoir
d'air.

Un autre danger semblait imminent; par vent fort, le ballon eprouvait
cle violentes secousses, qui pouvaient faire eraindre de le voir chavirer.
On a surmonte, en partie, cette difficulte, en installant un coussin d'air.
sorte de sac qui s'attache ä l'extremite arriere de la surface införieure du
ballon et qui lui sert de gouvernail. La partie de ce coussin d'air tournee
du cötö du vent est pourvue d'une poche d'air destinee ä lui conserver sa

forme et installee coinme celle du röservoir de gaz. Le rösultat ne se trouvant

pas encore complötement satisfaisant, on est enfin arrive au but

qu'on se proposait en fixant ä tarriöre de l'appareil, lä oü les oscillations
sont les plus grandes, un ballon auxiliaire.

Ce ballon auxiliaire est de forme annulaire ; le diamötre de 1'ouverture
circulaire intörieure est de 10 centimetres, et il est relie au ballon principal
par une corde de 50 mötres de longueur. Le diamötre exterieur de

l'anneau est les dix-septiömes du diamötre du ballon principal. Au-dessous
de cet anneau se trouve un accessoire qui remplace la queue du eerf-volant.

La surface inferieure du ballon annulaire qui est exposee au vent est

parfaitement lisse.
Ces deux appareils. servant de gouvernails, donnent une stabilite tout

ä fait satisfaisante et qu'on ne peut obtenir avec le ballon ordinaire que

par un temps absolument calme. Le ballon eerf-volant peut etre employe

par n'importe quel vent, pourvu que le gonflement et l'ascension soient

possibles.
A Berlin, on a souvent vu cette annöe le ballon eerf-volant et le ballon

spherique s'ölever ensemble, cöte ä cöte, sur le polygone du service
militaire d'aerostation; on observait que le ballon eerf-volant ötait fixe, alors

que son voisin inquietait les spectateurs par ses oscillations.

ETATS-UMS
Adoption d'une nouvelle cartouche d'exercice pour

le fusil 7.(52. — h'Army and Navy Journal rapporte qu'on a fabrique
une cartouche pour le tir k blanc du fusil 7,62 Cette cartouche renferme
0,32 gr. de la poudre ä faible fumöe qu'on emploie pour Ies cartouches de

guerre; la balle est en papier. Cette balle est remplie avec 0,32 gr. de la
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meme poudre et est pulverisee avant la sortie du canon : l'ötui et l'amorce
sont les mömes que ceux cles cartouches reelles.

La balle se fabrique en enroulant plusieurs fois des bandes de papier
fort autour d'un cylindre en acier du diamötre voulu ; les bords sont collös

pour eviter le döroulement; Ies cylindres ainsi fabriquös sont coupes ä la

longueur voulue, et uu des bouts recoit la forme du projectile ogival; la

Charge est versöe par l'aulre bout, qu'on ferme avec de la gomme de

caoutchouc.
La reunion de ce projectile avec l'etui se fait comme clans les vraies

cartouches; pour eviter l'humiditö, le bout anterieur clc la cartouche est
enduit de paraffine.

La balle est complötement pulverisee avant sa sortie du canon. Dans
les experiences, on a pu mettre une feuille de papier ä 1^50 cle la bouche
du canon sans y trouver trace d'un seul fragment

On evite ainsi tout danger pendant le tir; Ia force du son est trös
süffisante, et on est ainsi arrive au rösultat cherche.

RUSSIE

Service en campagne. -- L'armee russe etudie ä son tour les
modifications ä introduire dans son röglement, sur le service en campagne.
Celui-ci date cle 1881 et est vieilli sur plus d'un de ses articles. Sera
modifiee, entre autres, l'institution, des eclaireurs, detachement special ä quj
est confie la täche de decouverte que l'on trouvait trop lourde pour les

facultes du soldat ordinaire. Le nouveau reglement, sans supprimer
complötement, dit-on, cette Institution s'efforcera de faire participer le plus
grand nombre de soldats possible ä rinstruetion jusqu'ici exclusivement
röservöe aux detachements d'öclaireurs.

BIBLIOGRAPHIE

Histoire de la GARDE suisse poNTiFicAi.E, dedie-e k la Societe helvetique de

St-Maurice, par Henri de Schaller, conseiller d'Etat, depute au Consei'

national, ancien president au Conseil des Etats suisse. Fribourg, 1897. Une
brochure grand in-8° cle 78 pages.

Comme dans ses precedentes brochures concernant les troupes suisses

au service de France, l'auteur fait preuve d'une consciencieuse etude des

sources originales. II parle d'aprös les archives, qui lui prodiguent leurs
meilleurs matöriaux. Aussi ä mesure que son travail s'avance, son plan
primitif s'ölargit, et l'histoire de la compagnie des gardes suisses du Saint-
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